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Sur la colline oii je serai
Par le chemin agreste,

Souvent, je sais, bmus vous reviendrez;
Sur mon tertre modeste

Vous ferez placer une croix
Car je crois

Aux priores qui, sur les tombes,
Ouvrent leurs ailes de colombes.

Voici renaitre le printemps,
La nature sereine,

Comrae jadis la Belle au bois dormant,
Cette fille de reine,

A secouü son lourd sommeil,
Et vermeils,

Les jours, les jours divins se levent,
Oü l'äme au loin cherche son reve.

La fleur de l'espoir s'ouvrira
Parmi l'herbe et la mousse

L'oiseau d'amour dbs l'aube y chantera;
Et sa voix sera douce

A ceux pour qui le poids des jours
Fut si lourd

Tandis que la terre natale

Dut vivre des heures fatales.

Tout chantera sous le soleil;
Que la moisson alerte

Ondule ainsi qu'un ocean vermeil,
Sur la colline verte

Et ceux pour qui le poids des ans
Fut pesant

Auront un sommeil moins austbre

Dans le grand calme de la terre.
1917. A. CHARP1E.
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